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Saumur – La Tour Grénetière
Sondage (1999)
Marie Bardisa
1 La tour Grénetière constitue la plus grosse tour d’angle (angle sud-ouest) de l’enceinte
fortifiée  de  Saumur.  Elle  devint  grenier  à  froment  vers 1645.  Par  ordre  royal  de
Louis XIV, afin que la tour soit attribuée à la ferme royale de la gabelle, on aménagea la
cour  des  Aides  entre  cette  tour  et  la  tour  du Bourg  située  un peu plus  à  l’est.  On
transforma la  tour Grénetière en prison pour faux-sauniers  et  la  tour du Bourg en
prison pour femmes. En 1790, l’impôt sur le sel étant supprimé, la tour Grénetière fut
vidée de ses prisonniers. En 1793, sous la Terreur, elle redevint une prison. Au XIXe s.,
lorsqu’on construisit  la  caserne de gendarmerie,  la  tour passa dans le  domaine des
gendarmes.
2 Ces  diverses  destinations  ont  transformé  la  tour  et,  plus  particulièrement,  ses
ouvertures. On a notamment perdu la trace de l’accès à la salle du rez-de-chaussée. Or,
compte-tenu  de  l’importante  taille  de  cette  tour,  de  sa  situation  d’angle  qui  lui
conférait un rôle de guet sur la route venant du Poitou, il serait intéressant de savoir
comment on y accédait. L’entrée actuelle a été pratiquée du temps de la gendarmerie.
Les quelques marches situées à l’intérieur de la tour, tout comme l’escalier intra-mural
qui  les  prolonge  jusqu’au  premier étage,  ont  été  réalisés  au  XVIIe s.  certainement,
comme  le  montre  un  document  conservé  aux  archives  du  SHAT.  Outre  ces  deux
ouvertures,  on distingue trois baies murées sur le mur curviligne de la pièce.  Deux
d’entre elles sont orientées vers l’extérieur de la ville, tandis que la troisième semble se
situer dans la petite section d’angle ouvrant sur l’intérieur de la ville ;  l’absence de
repères  fiables  et  la  forme arrondie  de la  pièce sont  autant  d’obstacles  pour situer
exactement cette baie.  On a donc décidé de sonder cette baie qui pourrait être une
porte.
3 L’ouverture, de 2,03 m de hauteur sur 1,10 m de largeur, est couverte par un arc plein-
cintre. Elle est bouchée par huit assises de pierre de taille irrégulières. Les dix-sept
pierres de ce bouchement ont été extraites dont cinq boutisses de 40 cm à 60 cm de
longueur. Le remplissage situé derrière se compose de moellons de tuffeau de petite
taille,  de  blocs  de  moellon  plus  gros  et  plus  nombreux,  de  fragments  de  remploi
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cylindriques  provenant  vraisemblablement  du  noyau  d’un  escalier  en  vis,  tous  ces
éléments liés très solidement à la chaux. Au terme d’un dégagement d’une épaisseur de
1,98 m, on aboutit sur une porte murée couverte par une plate-bande à trois claveaux
sous lequel prend une feuillure ; la porte a été bouchée par de gros carreaux de tuffeau
posés par le côté extérieur de la tour. Cette porte débouchait autrefois sur la ville et
donne aujourd’hui pour partie dans la cuisine du 26 rue des Païens et pour partie dans
les WC situés dans la cour de la même demeure. Dans la cuisine, la porte est identifiable
par la craquelure qui se dessine dans l’épaisse couche de peinture verte, et dans les WC
de  la  cour  se  lit  parfaitement  le  parement  du  mur  arrondi.  Nous  avons  essayé  de
retrouver le niveau du sol d’origine en dégageant la terre battue qui constitue le sol
actuel sur 20 cm de côté et 10 cm de profondeur, ce qui n’a pas été suffisant. Nous avons
donc abandonné la tentative et rebouché le dégagement.
4 L’entrée au rez-de-chaussée de la tour Grénetière se faisait donc de plain-pied depuis
l’intérieur de la ville, par une porte qui fut bouchée à une date indéterminée, peut-être
au XVIIIe s.  La baie dégagée présentant un état satisfaisant,  nous avons opté pour la
laisser  en  l’état  sans  la  reboucher.  Le  parement  de  carreaux  de  tuffeau séparant
l’intérieur de la tour de l’intérieur du 26 rue des Païens qui n’a pas été touché dans
l’opération  de  sondage  n’a  pas  été  modifié.  Les  matériaux  de  comblement  ont  été
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